
L'ILE DE SABLE.
I:r'r-us LA C LONLSATION DU CANADA.

SECONDE PART

EN MER.

REvoLTE n1IORDh)

L'enfer, par eoixante bouches, hurlait: " Mort, mort au marquis do la Roche et Plin-

mensité de Dieu répondait de sa voix solennelle " Mort, mort au marquis de la Roche "

La nuit était toujours belle et radicuso comme une vierge cn un jour de fête, et le

Castor sillait allègrement, sans plus de souci de ces vociférations épouvantables que l'aigle
des rugissements de Porage.

Sur terre, une révoltc a toujours en elle quelque chose qui inspire un effroi secret, mais

sur mier, une révolte commando la terreur -Sm. terre on peut fuir la révolte, on peut l'ar-

rêter, la comprimer par mille moyens divers; sur mer la fuite est impossible l'abîme est.

sous vos pas, Pinconnu sur vos têtes, la mort autour de vous! il faut affonter la révolte,
la braver, la pituvriser par la force qui Pa fait naître,-par la force de espri, ou.. se H-

vrer à sa fuie!
Oh ! c'est un affreux catay!sme, allez, qu'une révolte à bord d'tu navire

Regardez!
Mille torches fulgurantes, rouges comme le sole s'éteignant dans les noires coléres d'une

procbaine tempête, entrechoquent leurs tianuies fumneuses sur le pont din Cas1o. et répan-

dent sur le vài:is.e: des teiites aussi lugubies que celles d'un iimoiise incendie.

A la lueur de e lasierp rrisent de figures étranges, des types sauvages, qu'on croi-

rait voinis par1le snhibre empire dins un accés de fureur.

Et ces hommes branidissent d'une main une torche, <le l'autre des avirons, des barres Ie
bois oi d fer, des antaux de chaîne, (les instruments le tonte espèce!

Au loin, on !es prendrait pou tie assemblée cde démons s'apprêtant à quelque danse
infernale.

ils surgissant ttmiltuensemt (les flancs du Castor, essaiment autour du grand inât, et, se
divisant on deux bandes, se jettent lune, conduite par l'Allemid Wolf, vers l'avant qu'oc-

cupeit les matelots, l'autre, conduite par le Marseillais Molin, vers l'arrière qu'occupent le

marquis Guillaume de la Roche et sa suite.
)êjà le matelot de quart au geuvernail, intimidé par P*explosioin de la révolte, abandonne

son poste pour chercher un refuge dans les huiles déjà la barque, laissée sans direction at
souille ded venits, oule sur elle-inlêntuc et itenace le chavirer, lorsque Chtedotel arrive sur le

eilc


